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				Le meilleur de la France

				Pour parcourir de remarquables musées

				
						Le légendaire musée du Louvre (Cliquez ici), mais aussi le Centre national d’art et de culture Georges Pompidou (Cliquez ici) et le musée d’Orsay (Cliquez ici), à Paris.

						Le musée des Beaux-Arts de Dijon, qui occupe aujourd’hui le Palais des Ducs et des États de Bourgogne (Cliquez ici).

						Le musée des Beaux-Arts de Lyon, parfois qualifié de « petit Louvre » (Cliquez ici).

						Le Musée des civilisations de l’Europe et de la Méditerranée (MuCEM), à Marseille (Cliquez ici).

						Le musée Granet, à Aix-en-Provence (Cliquez ici).

						Le musée Angladon, à Avignon (Cliquez ici).

						La Fondation Maeght, à Saint-Paul-de-Vence (Cliquez ici).

						Le musée des Beaux-Arts d’Orléans (Cliquez ici).

						Le Musée d’art moderne André Malraux (Cliquez ici) et son importante collection d’œuvres impressionnistes, la seconde après celle du musée d’Orsay de Paris.

						Le Palais des Beaux-Arts de Lille, l’un des plus riches musées de France (Cliquez ici).

				

				Pour marcher sur les pas de grands artistes

				
						Le Palais Garnier (Cliquez ici), signé par l’architecte Charles Garnier, avec son plafond peint par Marc Chagall. 

						La maison de Victor Hugo (Cliquez ici), place des Vosges, le musée Picasso Paris (Cliquez ici) et le musée Rodin (Cliquez ici). 

						Se balader dans les rues de la butte Montmartre (Cliquez ici), comme Renoir, Toulouse-Lautrec et Modigliani au temps de la bohème.

						Le quartier parisien de Saint-Germain-des-Prés (Cliquez ici) sur les traces de Jean-Paul Sartre, Simone de Beauvoir et des jazzmen de l’après-guerre.

						Rendre hommage à Jean de La Fontaine, Alfred de Musset, Édith Piaf et même Jim Morrison, au cimetière du Père-Lachaise (Cliquez ici).

						L’Institut Lumière (Cliquez ici), installé dans l’ancienne demeure des frères Lumière à Lyon.

						L’atelier Cézanne à Aix-en-Provence (Cliquez ici), la Fondation Vincent Van Gogh Arles (Cliquez ici), le musée Picasso d’Antibes (Cliquez ici), le Musée national Marc Chagall à Nice (Cliquez ici), la Salle des Mariages et le musée Jean Cocteau à Menton (Cliquez ici) et la Villa-Musée Jean-Honoré Fragonard à Grasse (Cliquez ici).
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					Une Citroën 2CV en Provence.

					© iStockphoto.com/spooh

				

				
						Le musée Toulouse-Lautrec, à Albi, lieu de naissance de l’artiste (Cliquez ici). 

						Le Château du Clos Lucé, où Léonard de Vinci a vécu les dernières années de sa vie (Cliquez ici).

						Le musée Jules Verne, à Nantes (Cliquez ici).
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					Place de la Concorde, Paris.

					© iStockphoto.com/instamatics

				

				Pour voyager dans le temps

				
						Le site préhistorique de Filitosa, en Corse (Cliquez ici).

						La grotte de Lascaux, l’une des plus importantes cavernes ornées du Paléolithique au monde (Cliquez ici).

						Remonter au temps de l’Antiquité aux arènes de Lutèce (Cliquez ici), au site de théâtres romains dénommé Lugdunum, Musée et théâtres romains de Lyon (Cliquez ici), au Théâtre antique et à l’Amphithéâtre romain d’Arles (Cliquez ici), au Théâtre antique (Cliquez ici) et à l’Arc de triomphe d’Orange (Cliquez ici), aux sites archéologiques de Puymin et de la Villasse (Cliquez ici), aux arènes et à la Maison Carrée de Nîmes (Cliquez ici) et au majestueux Pont du Gard (Cliquez ici).

						Le Musée national du Moyen Âge (Cliquez ici), mieux connu sous le nom de musée Cluny, à Paris.

						La ville médiévale du vieux Menton, construite le long d’une ancienne voie romaine (Cliquez ici).

						La « cité-sentinelle » médiévale de Bonifacio, en Corse (Cliquez ici).

						La fabuleuse cité médiévale fortifiée de Carcassonne (Cliquez ici).

						La forteresse royale de Chinon, construite au Moyen Âge (Cliquez ici).

						Les grands monastères médiévaux : l’abbaye de Fontenay (Cliquez ici), l’abbaye Notre-Dame de Sénanque (Cliquez ici), l’abbaye de Fontfroide (Cliquez ici), l’abbaye de Montmajour (Cliquez ici), l’abbaye Saint-Pierre près de Moissac (Cliquez ici), l’abbaye de Saint-Martin-du-Canigou (Cliquez ici), le Mont-Saint-Michel (Cliquez ici).
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					La tour Gabriel du Mont-Saint-Michel en Normandie.

					© pixabay.com/pardjedj 

				

				
						Arpenter les ruelles du Panier, à Marseille, l’un des plus vieux quartiers de France (Cliquez ici), ou celles du Vieux-Nice autour du Cours Saleya (Cliquez ici).

						La Rochelle (Cliquez ici) et Saint-Malo (Cliquez ici), aux sources de la création de la Nouvelle-France.

						Les traces de Napoléon Bonaparte à Ajaccio, en Corse (Cliquez ici).

						Les différentes institutions muséales de Verdun créées en mémoire de la Première Guerre mondiale (Cliquez ici) et les plages du Débarquement en Normandie, témoins de la Seconde Guerre mondiale (Cliquez ici).

				

				Pour découvrir les plus beaux châteaux

				
						Le château de Fontainebleau (Cliquez ici) et l’incomparable château de Versailles (Cliquez ici), tous deux situés aux environs de Paris.

						Le château du Haut-Koenigsbourg, un fabuleux château fort alsacien du XIIe s (Cliquez ici).

						Le château de Flaugergues, non loin de Montpellier (Cliquez ici).

						Les légendaires châteaux de la Loire, dont ceux de Chambord (Cliquez ici), Blois (Cliquez ici), Cheverny (Cliquez ici), Chenonceau (Cliquez ici), Villandry (Cliquez ici) et Azay-le-Rideau (Cliquez ici).

						Le château des ducs de Bretagne, à Nantes (Cliquez ici).

						Les châteaux de Compiègne et de Chantilly, en Picardie (Cliquez ici)

				

				Pour faire plaisir aux enfants

				
						Un tour de bateau-mouche sur la Seine ou un après-midi à Paris Plages (Cliquez ici).

						Une rencontre avec les 7 000 animaux naturalisés de la Grande Galerie de l’Évolution (Cliquez ici).

						La visite de la Cité des Sciences et de l’Industrie (Cliquez ici), au parc de la Villette.

						Une journée à Disneyland Paris (Cliquez ici).

						La découverte des étonnantes Machines de l’île de Nantes (Cliquez ici). 
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					Paris.
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				Pour vivre des expériences inoubliables

				
						Se balader sur l’avenue des Champs-Élysées (Cliquez ici).

						Vivre l’expérience d’un marché de Noël à Strasbourg (Cliquez ici).

						Découvrir les irrésistibles maisons à colombages du quartier de la Petite France de Strasbourg (Cliquez ici), de la charmante ville alsacienne de Colmar (Cliquez ici) et du centre historique de Troyes (Cliquez ici).

						Se perdre dans les traboules du Vieux Lyon avant de s’arrêter dans un chaleureux bouchon lyonnais (Cliquez ici).

						Se promener sur la Croisette et monter les marches du Palais des Festivals à Cannes (Cliquez ici).

						Faire une croisière fluviale sur le canal du Midi (Cliquez ici).

				

				Pour apprécier les chefs-d’œuvre 
de l’architecture d’hier

				
						La place des Vosges (Cliquez ici), l’une des plus belles places de Paris.

						La célèbre cathédrale Notre-Dame de Paris (Cliquez ici).

						Les cathédrales gothiques : Notre-Dame de Strasbourg (Cliquez ici), Notre-Dame de Reims (Cliquez ici), Saint-Jean-Baptiste de Lyon (Cliquez ici), Notre-Dame de Rouen (Cliquez ici), Notre-Dame d’Amiens (Cliquez ici).

						La basilique romane Saint-Sernin de Toulouse (Cliquez ici).

						La citadelle de Belfort, l’un des chefs-d’œuvre de Vauban (Cliquez ici).

						Les demeures cossues de style Renaissance du Vieux Lyon (Cliquez ici).

						Le pont Saint-Bénezet et le Palais des Papes, à Avignon (Cliquez ici).

						Le château d’Angers, chef-d’œuvre de l’architecture médiévale (Cliquez ici).

				

				Pour repérer les chefs-d’œuvre de l’architecture moderne

				
						Le Centre Pompidou-Metz (Cliquez ici).

						La chapelle Notre-Dame du Haut (Cliquez ici), à Ronchamp, et la Cité radieuse (Cliquez ici), signées Le Corbusier.

						Le musée des Confluences de Lyon, de style dit déconstructiviste, et le réaménagement de l’ancien site industriel qu’est le quartier de la Confluence qui l’entoure (Cliquez ici).

						Le Domaine de Château La Coste, remanié par Tadao Ando, Frank Gehry, Jean Nouvel et Renzo Piano (Cliquez ici)

						Le spectaculaire viaduc de Millau (Cliquez ici).

						La Cité du Vin de Bordeaux (Cliquez ici).

						L’espace culturel Le Volcan, d’Oscar Niemeyer, et les Bains des Docks, de Jean Nouvel, au Havre (Cliquez ici).

				

				Pour s’initier aux produits du terroir 
et à la gastronomie française

				
						Les routes des vins d’Alsace (Cliquez ici), de Bourgogne (Cliquez ici), du Beaujolais (Cliquez ici) et du Bordelais (Cliquez ici)

						La Cité du Vin, à Bordeaux, pour une découverte ludique du monde vinicole (Cliquez ici).

						Les environs de Reims, à la rencontre des producteurs de Champagne (Cliquez ici).

						La Cité Internationale de la Gastronomie de Lyon (Cliquez ici).

						Le Musée des arts du cognac, 
à Cognac (Cliquez ici).

				

				Pour profiter des plus beaux points de vue

				
						La perspective de l’avenue des Champs-Élysées jusqu’au musée du Louvre depuis le sommet de l’Arc de triomphe de l’Étoile (Cliquez ici).

						Paris depuis le dôme de la basilique du Sacré-Cœur (Cliquez ici).

						La ville de Lyon depuis la basilique Notre-Dame de Fourvière (Cliquez ici).

						Les diverses terrasses d’observation accessibles par le téléphérique qui monte à l’aiguille du Midi (Cliquez ici).

						La vue sur la tour Eiffel (Cliquez ici) depuis l’esplanade du Trocadéro (Cliquez ici), puis sur l’ensemble de Paris depuis le sommet de la tour.

						Marseille, depuis le parvis de l’emblématique basilique Notre-Dame de la Garde (Cliquez ici).

						Nice depuis la terrasse Frédéric-Nietzsche (Cliquez ici).

						La vue sur le Grand Canyon du Verdon depuis le Point Sublime (Cliquez ici).

						Le reflet des immeubles de la place de la Bourse dans le Miroir d’Eau, à Bordeaux (Cliquez ici).
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					Arc de triomphe, Paris.
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				Pour arpenter les villes et villages de charme

				
						Auvers-sur-Oise (Cliquez ici), qui a su inspirer plusieurs peintres impressionnistes.

						Vézelay (Cliquez ici), accroché à une colline dominant la vallée de la Cure.

						Chamonix-Mont-Blanc, au cœur des Alpes (Cliquez ici).

						Gordes et ses belles maisons en pierre (Cliquez ici).

						Les Baux-de-Provence (Cliquez ici).

						Châteauneuf-du-Pape (Cliquez ici).

						Saint-Paul-de-Vence et son remarquable village fortifié (Cliquez ici).

						Rocamadour, bâti en paliers à l’aplomb de rochers à pic en surplomb sur le canyon de l’Alzou (Cliquez ici).

						Conques, qui semble tout droit sorti du Moyen Âge avec son exceptionnelle abbatiale Sainte-Foy (Cliquez ici).

						Cordes-sur-Ciel et les exceptionnelles façades de ses maisons gothiques (Cliquez ici).

						Saint-Émilion, splendide cité médiévale qui trône sur les hauteurs du vignoble bordelais (Cliquez ici).

				

				Pour explorer les plus beaux sites naturels

				
						Les impressionnants sites naturels du Vercors : le Parc naturel régional du Vercors, les gorges de la Bourne et le Grand Veymont (Cliquez ici).

						Le parc national de la Vanoise, royaume du bouquetin (Cliquez ici).

						Les gorges de l’Ardèche (Cliquez ici), de l’Aveyron (Cliquez ici) et du Tarn (Cliquez ici).

						Le parc national des Calanques, entre Marseille et Cassis (Cliquez ici).

						Le Parc naturel régional de Camargue (Cliquez ici).

						Le parc national du Mercantour et sa vallée des Merveilles (Cliquez ici).

						Le golfe de Porto et les calanques de Piana, de même que les paysages sauvages du cap Corse (Cliquez ici).

						Le parc national des Pyrénées (Cliquez ici).

						Le bassin d’Arcachon (Cliquez ici).

						Les falaises d’Étretat, en Normandie (Cliquez ici)

						Le Parc naturel régional des Volcans d’Auvergne, qui regroupe quatre massifs volcaniques (Cliquez ici).

				

				Pour les sportifs

				
						Le ski alpin à l’Espace Killy, sur le versant est du Val-d’Isère (Cliquez ici).

						La randonnée pédestre dans le massif du Mont-Blanc (Cliquez ici), le massif des Maures (Cliquez ici), le Parc naturel régional de Corse (Cliquez ici) ou sur le sentier des Ocres près de Roussillon (Cliquez ici).

						La plongée-tuba autour de l’île de Port-Cros (Cliquez ici).

				

			

			
				Le portrait
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					Bassin d’Apollon, château de Versailles.

					© Shutterstock.com/Wendy Corniquet

					

				

			

			
				

				Géographie et climat

				Géographie

				La France a pour nom officiel, en tant qu’État, la République française. Plus vaste pays d’Europe occidentale, la France (métropolitaine, ce qui inclut la Corse) couvre une superficie de 549 000 km2 et s’impose comme un pays multiple au point de vue géographique : un pays maritime, deuxième au monde en termes de surface marine avec quelque 11 millions de kilomètres carrés (incluant les territoires d’outre-mer); un pays de montagnes, avec les Alpes (qui comprennent le mont Blanc, plus haut sommet d’Europe occidentale, à 4 807 m), les Pyrénées, le Jura, les Ardennes, le Massif central et les Vosges; un pays de rivages côtiers (5 500 km), sur la mer du Nord, la Manche, l’océan Atlantique et la mer Méditerranée; un pays de plaines (sur les deux tiers de la superficie du pays).

				Ses quelque 67 millions d’habitants font de la France métropolitaine le deuxième pays le plus peuplé d’Europe après l’Allemagne. Elle recèle plusieurs grandes villes dont les 10 plus importantes sont la capitale, Paris (2,2 millions d’habitants; 7 millions dans le Grand Paris), Marseille (plus de 850 000 habitants), Lyon (près de 500 000 habitants), Toulouse (plus de 450 000 habitants), Nice (plus de 340 000 habitants), Nantes (plus de 290 000 habitants), Strasbourg (près de 275 000 habitants), Montpellier (près de 270 000 habitants), Bordeaux (plus de 240 000 habitants) et Rennes (près de 230 000 habitants).
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					Les Alpes.

					© iStockphoto.com/nattrass

					

				

				Sans oublier la France hors de l’Hexagone (plus de 2 millions d’habitants), qui forme un ensemble de quatre départements d’outre-mer (DOM : Guadeloupe, Martinique, Guyane, La Réunion), de sept collectivités d’outre-mer (Polynésie française, Wallis-et-Futuna, Mayotte, Saint-Pierre-et-Miquelon, les Terres australes et antarctiques françaises, Saint-Barthélemy, Saint-Martin) et d’une collectivité sui generis (la Nouvelle-Calédonie).

				Climat

				Bien que globalement la France vive sous un climat tempéré, il faut toutefois y distinguer cinq types de climats : océanique (entre la Belgique et les Pyrénées, notamment sur les côtes de la Bretagne et de la Basse-Normandie); océanique altéré (dans le Bassin parisien, la Champagne, l’est de la Picardie et du Nord-Pas-de-Calais et au nord et à l’ouest du Massif central); semi-continental (dans le Grand Est); climat de montagne (dans les Alpes, le Massif central et les Pyrénées); climat méditerranéen (sur les côtes de la mer Méditerranée et en Corse).
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				Le climat océanique, le long de la côte Atlantique et de la côte de la Manche, offre des hivers plutôt doux et des étés relativement frais, avec des pluies fréquentes tout au long de l’année. Plus au nord jusqu’à la frontière de la Belgique, les hivers sont plus froids.

				Le climat océanique altéré est en fait une zone de transition entre le climat océanique et les climats semi-continental et de montagne. Plus on s’éloigne de la mer, plus les écarts de température augmentent entre l’hiver et l’été.

				Le climat semi-continental se caractérise par des hivers rudes (avec un grand nombre de jours de neige ou de froid) et des étés chauds. Les pluies sont abondantes, surtout en été.
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					Un champ de lavande en Provence.
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				Le climat de montagne offre des températures qui varient beaucoup selon l’altitude. Les nuages sont beaucoup plus présents en été qu’en hiver, alors que les vents et les précipitations peuvent aussi varier selon le lieu.

				Le climat méditerranéen se distingue par des hivers doux, des étés chauds et secs, des pluies irrégulières et peu nombreuses, ainsi que par un ensoleillement important et des vents violents. Le printemps et l’automne sont les saisons les plus pluvieuses, et des orages peuvent causer des inondations à certains endroits, surtout au pied des Cévennes.

				La faune et la flore

				Avec son climat généralement tempéré et ses reliefs variés (montagnes, plaines, plateaux), la France accueille de nombreuses espèces végétales et animales. Une faune et une flore uniques caractérisent chacune des grandes régions géographiques du pays : la côte Atlantique, les montagnes, les forêts et les plaines.

				Sur les littoraux atlantique et méditerranéen

				Le climat océanique venteux et les sols sableux du littoral de l’océan Atlantique ne permettent pas à la flore de se diversifier. Par contre, le littoral méditerranéen renferme plusieurs variétés de cactus, des forêts de pins maritimes et de chênes-lièges, ou encore des champs d’oliviers, alors que la faune comprend aussi bien des oiseaux marins que des crustacés.

				En montagne

				Dans les montagnes, la flore se répartit selon l’altitude. À leur pied poussent des forêts de hêtres qui font place sur leurs flancs aux forêts de sapins, que remplacent à leur tour, encore plus haut vers les sommets, les alpages – aucune végétation ne subsiste à plus de 3 000 m à cause du froid. La faune de montagne comporte, bien sûr, des animaux sauvages, mais auxquels s’ajoutent les animaux d’élevage des pâturages d’altitude.

				En forêt

				La flore forestière est variée (pins, chênes, hêtres, fougères…) et elle héberge entre autres des renards et des cerfs.

				Dans les plaines

				Dans les plaines, les paysages ont été transformés en champs de céréales (maïs, blé et autres) par l’agriculture, alors que la faune qui y vit est constituée principalement d’animaux domestiques et de fermes d’élevage, ainsi que de rapaces et d’oiseaux protégés. La récolte du raisin (destiné à la production du vin) est, après celle des céréales, la plus importante sur le territoire de la France, que ce soit dans les régions du Val de Loire, de la Champagne, de l’Alsace, de la Bourgogne, du Beaujolais, du Jura, de la Savoie, du Bordelais, du Sud-Ouest, du Languedoc-Roussillon, des Côtes du Rhône, de la Provence, de la Corse ou de la Lorraine.
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					Moutons en Normandie.
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				Histoire

				La Gaule

				La présence humaine sur le territoire actuel de la France remonterait au Paléolithique supérieur. La sédentarisation des premiers hommes daterait quant à elle de plus de 9 000 ans. Puis, entre les VIe et IIIe s. avant notre ère, quelques colonies grecques s’installent dans le sud, alors que des peuples celtes pénètrent dans ce qu’on appellera la Gaule.

				
					Les Français étaient-ils des Gaulois?

					Les ancêtres des Français étaient les habitants d’un territoire appelé la Gaule, qui couvrait non seulement la France actuelle, mais aussi la Belgique, les Pays-Bas, une partie de l’Allemagne, de la Suisse et de l’Espagne. Les Français descendent donc des Gaulois, mais pas uniquement. La Gaule fut multiple.

					À partir de l’âge du bronze s’implantent des Celtes, puis des peuples germaniques (Wisigoths, Burgondes et surtout Francs) et scandinaves (Normands). Voici ce qu’en disait Jules César, qui a mené la guerre des Gaules, de 58 à 51 av. J.-C. : « Toute la Gaule est divisée en trois parties, dont l’une est habitée par les Belges, l’autre par les Aquitains, la troisième par ceux que nous nommons Gaulois et qui s’appellent dans leur langue les Celtes. » Autant de peuples qui venaient de loin. 

					La civilisation gauloise dura du IVe s. à l’an 52 avant notre ère, quand Vercingétorix rendit les armes devant César, faisant de la Gaule une province romaine. Depuis la fondation du royaume de France jusqu’à la fin du XIXe s., nul ne songea à se revendiquer descendants des Gaulois. Ceux qu’on désignait ainsi sont devenus Français en 496, année où le roi franc Clovis fonde le royaume de France sur les décombres de l’Empire romain.

				

				Dès le Ier s. avant notre ère, la Gaule se voit conquise par Jules César. Elle subit les assauts des Barbares jusqu’au Ve s., avant que les Mérovingiens, une dynastie de rois francs fondée par Clovis – première dynastie des rois de France –, y règnent dès 481, et ce, jusqu’en 751, année où le dernier Mérovingien sera enfermé dans un monastère par Pépin le Bref, fondateur des Carolingiens.

				Entre-temps, le chef franc Clovis se fait baptiser en 496, une conversion au christianisme qui permet d’unifier le royaume des Francs. Celui-ci sera agrandi au VIIIe s. grâce à Pépin le Bref et son fils, Charlemagne, et se transformera en Empire carolingien, dont le territoire est devenu immense à la suite des conquêtes de Charlemagne.

				La Francie

				L’Empire carolingien s’effondre peu à peu après la mort de Charlemagne en 814, puis ses petits-fils se partageront le royaume en 843. Charles II (dit le Chauve, fils de Louis le Pieux) devient alors roi de la Francie occidentale, et ses deux autres frères obtiennent, pour l’un (Lothaire Ier), la Francie médiane, et pour l’autre (Louis II le Germanique), la Francie orientale. La Francie occidentale apparaîtra vite comme la seule et unique Francie puisqu’au Xe s. la Francie orientale deviendra la Germanie puis le Saint-Empire romain germanique. L’existence de la Francie médiane fut pour sa part éphémère et sera divisée en 855 entre les fils de Lothaire Ier.

				Les Capétiens

				Ancien roi robertien, Hugues Capet, couronné roi des Francs en 987, est le fondateur de la dynastie capétienne. Héritier des puissants Robertiens (dynastie issue de Robert le Fort, son arrière-grand-père), il devient le premier roi de France capétien. Hugues Capet sera ainsi le premier roi à ne plus utiliser le germanique au profit de l’ancien français. Quand les Capétiens « directs » (de descendance mâle directe) s’éteignent avec la mort de Charles IV le Bel en 1328, 15 rois capétiens auront régné sur le royaume.

				
					Charles de Gaulle et la faute historique 
des rois de France

					« Vive le Québec libre! » Cette phrase lancée du balcon de l’hôtel de ville de Montréal par le général de Gaulle, le 24 juillet 1967, résonne encore, plus de 50 ans plus tard, dans le cœur des Québécois. Selon certains personnages haut placés dans le gouvernement français de l’époque, le chef de l’État français aurait tout simplement voulu réparer les fautes des rois de France qui avaient abandonné la Nouvelle-France en 1760. Les rois de France, et particulièrement Louis XV, furent mal conseillés par l’intelligentsia de leur époque qui a négligé l’importance de la Nouvelle-France (Voltaire, entre autres, réduisait la Nouvelle-France à « quelques arpents de neige »).

					Charles de Gaulle était conscient de l’erreur qu’a constituée cet abandon, qu’il considérait vraiment comme une faute historique commise par la France. Par sa célèbre phrase galvanisant la foule et attisant la colère des fédéralistes à Ottawa, il aurait enfin acquitté la dette de Louis XV envers l’ancienne colonie française. En somme, il n’a fait que dire aux Québécois que la France serait à leurs côtés s’ils décidaient de former un pays indépendant.

				

				Les Valois

				Les Valois, des Capétiens « indirects », leur succéderont. Depuis les premiers Robertiens, les descendants directs et indirects des Capétiens régneront sur la France durant plus de 800 ans. En vertu de la loi salique (qui concerne l’ordre de succession au trône de France), on reconnaît le droit à la couronne de Philippe, comte de Valois, qui prend alors le nom de Philippe VI. Le règne des Valois se poursuivra à travers les branches des Valois (sept rois dont Louis XI), des Valois-Orléans (Louis XII) et des Valois-Angoulême (cinq rois dont François Ier).

				La période des XIVe et XVe s. est un véritable temps de crises, avec entre autres la guerre de Cent Ans (1337-1453), la peste noire (environ 25 millions de morts en Europe entre 1347 et 1351) et plusieurs insurrections. Les règnes de François Ier et de son fils Henri II renforcent l’unité du royaume et le pouvoir royal. Cependant, le XVIe s. sera perturbé par les guerres de Religion (1562-1598) et par la mort d’Henri III, assassiné en 1589, qui fait de lui le dernier des Valois.

				Les Bourbons

				Henri III n’ayant pas d’héritier, la couronne est transmise à la branche des Bourbons : les six descendants d’Henri IV, premier roi de France issu de la maison capétienne de Bourbon, régneront successivement jusqu’à 1830.

				Le XVIIe s. avait débuté avec la naissance de Louis XIII en 1601. Son père, Henri IV, a été tué en 1610. Louis XIII puis son fils Louis XIV, le Roi-Soleil, qui règne sur le royaume de France et de Navarre de 1643 à sa mort en 1715, sauront raffermir le pouvoir de la France tant à l’intérieur qu’à l’extérieur, et ce, par des conquêtes territoriales et par l’avancée de l’influence française dans le domaine des arts.

				La Révolution

				Louis, seizième du nom, paya pour ses prédécesseurs : surendettement du royaume, famine due aux mauvaises récoltes… Les bouleversements économiques et sociaux l’amènent à convoquer les états généraux en 1788, ce qui mènera à la Révolution, qui éclate le 5 mai 1789 et se terminera le 9 novembre 1799. Du début à la fin de ces 10 années, on verra la prise de la Bastille, l’abolition des privilèges, la tentative de fuite de Louis XVI, la prise des Tuileries, le roi guillotiné (Louis XVI sera le dernier roi de France de la période dite de l’Ancien Régime), la Terreur et le Directoire, dirigé par Paul Barras (conseil chargé du pouvoir exécutif de 1795 à 1799 – également le nom du régime politique de cette période qui succéda à la Convention nationale).
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					Prise de la Bastille.
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				Les prémices de la Révolution germèrent dans l’esprit des élites bourgeoises, avec les Lumières, un mouvement intellectuel et philosophique qui émergea dans la seconde moitié du XVIIe s. avec des philosophes (entre autres Spinoza, Descartes, Locke, Bayle et Newton), et qui se développa au XVIIIe s. – le siècle des Lumières – dans toute l’Europe, notamment en France avec Voltaire (Dictionnaire philosophique), Rousseau (Contrat social), Montesquieu (Esprit des lois) et Diderot (Le Neveu de Rameau).

				Le 21 septembre 1792 voit naître la Ire République, régime politique qui est fondé par la Révolution et qui durera jusqu’au 18 mai 1804. Elle connaîtra successivement trois formes de gouvernements : la Convention nationale, le Directoire et le Consulat. 

				Le 18 septembre 1794, la France révolutionnaire vote la séparation des pouvoirs politique et religieux, première loi française visant la séparation de l’Église et de l’État, séparation qui prendra fin avec la signature du concordat de 1801. La loi sera promulguée un siècle plus tard, soit le 9 décembre 1905, codifiant les principes de la laïcité en France.

				Le XIXe siècle

				La Seconde Restauration (1815-1830) eut lieu successivement sous Louis XVIII et Charles X (qui abdiqua le 2 août 1830, après la révolution des Trois Glorieuses). La révolution de 1830, qui se déroule sur trois jours (les 27, 28 et 29 juillet), d’où son surnom des « Trois Glorieuses », fait monter sur le trône un membre de la branche des Orléans, Louis-Philippe de son prénom, descendant du frère de Louis XIV. Il n’est pas sacré « roi de France », mais proclamé « roi des Français ».

				Populaire au début de son règne, Louis-Philippe perd la confiance du peuple avec la paupérisation des classes laborieuses, à l’origine de la troisième Révolution française, qui a lieu du 22 au 25 février 1848. Refusant de tirer sur les quelque 3 000 Parisiens descendus dans les rues, il est contraint d’abdiquer en faveur de son petit-fils, Philippe d’Orléans, le 24 février, jour où Alphonse de Lamartine, entouré des révolutionnaires parisiens, proclame la IIe République. La monarchie de Juillet (1830-1848), régime politique du royaume de France qui a succédé à la Restauration, tire à sa fin. 

				
					Les campagnes du Directoire et les campagnes napoléoniennes : 1795-1815

					Le 5 octobre 1795, Paul Barras demande à Napoléon Bonaparte de réprimer l’insurrection royaliste contre la Convention nationale, insurrection préparée par 25 000 royalistes. Napoléon, avec l’aide d’un jeune officier du nom de Joachim Murat, réussit à disperser les royalistes, faisant 300 morts. Promu général de division, il devient ensuite commandant de l’armée de l’Intérieur, succédant à Barras qui va diriger le Directoire. Il va sans dire que Bonaparte est devenu un personnage très important à Paris.
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						Portrait de l’empereur Napoléon Ier, d’Horace Vernet.
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					Le 9 novembre 1799 a lieu le coup d’État du 18 brumaire (de l’an VIII, selon le calendrier républicain, aussi appelé « calendrier révolutionnaire français », utilisé de 1792 à 1806). Prenant le pouvoir par la force, avec l’aide de Murat et de son frère Lucien Bonaparte, président du Conseil des Cinq-Cents, Napoléon exécute le plan d’un des cinq directeurs du Directoire, Emmanuel-Joseph Sieyès, pour renverser le Directoire et son régime politique. Est alors créé le Consulat, sous lequel Napoléon Bonaparte devient Premier Consul, aux côtés de Sieyès et Ducos, et qui durera jusqu’au 18 mai 1804. Napoléon Bonaparte est sacré empereur sous le nom de Napoléon Ier par le pape Pie VII en la cathédrale Notre-Dame de Paris le 2 décembre de la même année, après la victoire d’Austerlitz. La nouvelle Constitution fait de la France un empire.

					La Première Restauration aura lieu d’avril 1814 à mars 1815. Cette période de l’histoire de France voit le retour de la dynastie des Bourbons sur le trône, entre l’abdication de Napoléon Ier au printemps 1814 et les Cent-Jours, du 20 mars au 22 juin 1815 – période au cours de laquelle Napoléon Ier fut de nouveau au pouvoir après son exil à l’île d’Elbe (son retour triomphal à Paris est appelé « le vol de l’Aigle »).

					Le rêve européen de Napoléon Ier s’achèvera à Waterloo le 18 juin 1815, lorsqu’il est vaincu par une coalition de puissances européennes. Il abdique le 22 juin, laissant en héritage le Code civil avant d’être déporté à Sainte-Hélène (île britannique Saint Helena), au milieu de l’océan Atlantique. Il y passera les six dernières années de sa vie d’empereur déchu et y mourra le 5 mai 1821.

				

				Louis-Napoléon Bonaparte, neveu de l’Empereur, se fait élire président de la IIe République en 1848. Toutefois, ne pouvant pas se représenter après un mandat de quatre ans, il organise un coup d’État le 2 décembre 1851 : c’est la fin de la IIe République. Il se proclame empereur en 1852 et prend le nom de Napoléon III sous le Nouvel Empire. Il modernise la France, mais sera battu à Sedan par Otto van Bismarck et les Prussiens en 1870, année où la IIIe République sera proclamée. S’ensuit le siège de Paris, alors que les Allemands marchent vers la capitale, puis l’investissent du 19 septembre 1870 au 28 janvier 1871. 

				La Commune de Paris, période insurrectionnelle de l’histoire de la ville qui dura à peine plus de deux mois (du 18 mars au 28 mai 1871) débuta notamment en réaction à la défaite française de la guerre franco-prussienne et au siège de Paris, ainsi qu’à une manifestation de l’opposition entre le Paris républicain, considéré comme « rouge » (révolutionnaire), et une Assemblée nationale à majorité monarchiste. Cette Commune de Paris s’achève par un échec qui transforme le statut municipal de la capitale, la privant de son maire. La révolte des Parisiens se terminera par une « Semaine sanglante » (du 21 au 28 mai), avec exécutions de masse et déportations. 

				Le siècle est bouclé avec l’Exposition universelle de 1900, cinquième du genre organisée à Paris, après celles de 1855, 1867, 1878 et 1889. Cette année-là, on inaugura le 31 mars la tour Eiffel, en avant-première de l’exposition qui commémora le centenaire de la Révolution française.

				
					Rimbaud et la Commune

					Du 25 février au 10 mars 1871, Arthur Rimbaud séjourne à Paris. Il fréquente les librairies et cherche à contacter de futurs « communards » dans les milieux journalistiques et littéraires. On dit qu’il serait rentré ensuite à pied à Charleville, son lieu de naissance (1854) et d’habitation, situé à 240 km de la capitale. Le 1er mars, les troupes prussiennes entrent dans Paris et défilent sur les Champs-Élysées. Le 18 mars, l’insurrection du peuple de Paris débute. Le 7 avril, les Versaillais bombardent Neuilly. Le 12 avril, malgré la réouverture du collège de Charleville (repoussée de plusieurs mois à cause de la guerre), Rimbaud ne reprend pas ses études. Il décroche un emploi au Progrès des Ardennes qu’il occupera seulement cinq jours, le journal ayant été suspendu dès le 17 avril, jour où il envoie une lettre (compte rendu de son séjour à Paris) à Paul Demeny, son grand ami poète. Du 17 avril au 13 mai, Rimbaud se serait de nouveau rendu à Paris pour s’engager dans la Garde nationale ou pour participer à la Commune (ce que soutiennent ses amis écrivains Ernest Delahaye, Germain Nouveau et Paul Verlaine).
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						Arthur Rimbaud.
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					« Je serai un travailleur : c’est l’idée qui me retient quand les colères folles me poussent vers la bataille de Paris, où tant de travailleurs meurent pourtant encore tandis que je vous écris! Travailler maintenant, jamais, jamais; je suis en grève. Maintenant, je m’encrapule le plus possible. Pourquoi? je veux être poète, et je travaille à me rendre voyant. » Extrait de lettre à Georges Izambard, le 13 mai 1871.

					De retour à Charleville, Rimbaud adresse cette lettre (première des lettres dites « du Voyant ») à l’un de ses anciens professeurs du collège de Charleville, Georges Izambard. Il y exprime sa solidarité envers le mouvement insurrectionnel et ébauche un « art poétique ». Le 15 mai, il fait parvenir à Paul Demeny une lettre dans le même esprit, mais beaucoup plus étoffée. Du 21 au 28 mai, les Versaillais pénètrent dans Paris : c’est la « Semaine sanglante ».

					Arthur Rimbaud enverra en septembre 1871 une lettre à Verlaine qui contient le poème L’Orgie parisienne ou Paris se repeuple. Il y évoque Paris après la Commune. Le poème dénonce la lâcheté des vainqueurs auxquels Rimbaud s’adresse.

				

				Le XXe siècle

				
						La Belle Époque

				

				Au tournant du XXe s., la bien nommée Belle Époque, une période où les années sont considérées comme prospères et favorables en France, est marquée par des progrès à la fois sociaux, économiques, technologiques et politiques. Le pays est en grande effervescence artistique, intellectuelle et scientifique depuis 1896, année où la Grande Dépression, entamée en 1873 avec le krach boursier de Vienne et son effet domino à travers le monde, se termine.

				La France s’engage dans une phase de croissance soutenue dans le contexte de la deuxième révolution industrielle, alors que Paris, capitale fortement rénovée par Haussmann et ville en pleine urbanisation et modernisation, à l’image de la France, se peuple de plus en plus, et ce, sur fond d’expansion internationale galopante de la place financière de la Ville lumière. Il faut dire qu’au tournant du XIXe s., le processus de la première révolution industrielle en France, au contraire du Royaume-Uni, ne correspondait pas aux modèles établis, en raison du contexte historique marqué par les guerres révolutionnaires et napoléoniennes.

				
						La Première Guerre mondiale

				

				Quand survient la Grande Guerre, la France de la IIIe République s’accroche malgré les crises et l’impact géopolitique gigantesque du conflit. La Première Guerre mondiale (1914-1918) aura en fait projeté l’Europe dans le XXe s. avec entre autres la disparition de l’Empire austro-hongrois, la Révolution russe, la fin de l’Empire allemand et la proclamation de la république de Weimar.

				
					Les poilus

					Les soldats qui combattaient dans les tranchées pendant la Première Guerre mondiale étaient surnommés les « poilus » dans le langage civil. Ce terme faisait alors partie de l’argot français et désignait une personne courageuse et virile. En fait, il provient d’une expression beaucoup plus ancienne : « brave à trois poils », énoncée par Molière. L’homme de théâtre l’avait utilisée aussi pour désigner un homme faisant preuve de beaucoup de courage. Entre eux, par contre, les soldats s’appelaient « les hommes ».
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						Les poilus
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				Première guerre totale avec des dimensions de pertes humaines, de souffrances et de destructions jusque-là inconnues et inimaginables, elle fait suite à l’assassinat de l’archiduc d’Autriche, tué à Sarajevo par un Serbe, déclenchant un mécanisme d’alliances qui aboutit au conflit. Soutenue par l’Allemagne, qui dispose de l’appui de l’Empire ottoman, l’Autriche en profitera pour régler ses comptes avec la Serbie. La France elle-même avait déjà été mise au défi en 1905 par le Kaiser Guillaume II, dernier empereur d’Allemagne, qui réclamait l’indépendance du Maroc et qui, en 1911, après une intervention militaire française dans ce pays, envoya à Agadir un croiseur pour protéger les intérêts allemands. Pour sa part, la Serbie pourra compter sur le monde orthodoxe, et particulièrement la Russie, alliée de la Grande-Bretagne et de la France.

				Le front se stabilise dans une guerre de tranchées après l’incursion des armées allemandes sur le territoire français. Toutefois, la Russie, ayant subi de lourdes pertes lors des offensives austro-allemandes en Pologne, en Galicie et en Lituanie, se retirera après la prise du pouvoir par les bolcheviks en 1917. Le Kaiser Guillaume II concentre alors ses troupes sur le front de l’Ouest avant l’arrivée massive des soldats américains, à partir de mars 1918, sous les ordres du général John Pershing. Le conflit tire à sa fin. L’homme d’État Georges Clemenceau, de retour au pouvoir depuis 1917, en pleine guerre, est l’homme de la situation et s’emploie à remonter le moral des troupes. Celui qu’on surnommera le « Père la Victoire » contraint l’Allemagne à capituler. La Grande Guerre, qui aura fait plus de 1,4 million de victimes françaises, se conclura par une défaite humiliante pour l’Allemagne, avec en 1919 la signature du traité de Versailles, dont le principal négociateur est Clemenceau.

				
						L’entre-deux-guerres

				

				Imposé à l’Allemagne sans négociation par les vainqueurs de la Première Guerre mondiale, le traité de Versailles fut qualifié de « diktat » par les Allemands. Même s’il régla l’après-guerre, il sera à l’origine de la prochaine guerre mondiale parce que, de l’autre côté du Rhin, l’Allemagne, étranglée par les conditions sévères du traité, est ruinée et plonge dans l’hyperinflation.

				De son côté, la France se reconstruit. Toutefois, elle peine à se remettre de la guerre et sera directement touchée par la crise économique mondiale des années 1930. La « Grande Dépression » amènera au pouvoir le Front populaire, de mai 1936 à avril 1938. Sous la houlette de Léon Blum, cette coalition de partis de gauche gouverne alors la France, réalisant d’importantes réformes sociales (semaine de 40 heures, retraite à 65 ans, congés payés, conventions collectives, augmentation des salaires…) dans le cadre des accords Matignon.

				[image: dreamstime_xxl_78882252.TIF]

				
					Statue du général Charles de Gaulle, Paris.

					© Dreamstime.com/Marc Capdevila

					

				

				
						La Seconde Guerre mondiale

				

				Le Führer, Adolph Hitler, accède en 1933 au pouvoir en Allemagne. Il interdit alors tous les partis politiques et met en place une politique de ségrégation et de réarmement. Les accords de Munich, signés le 29 septembre 1938 entre l’Allemagne, la France, le Royaume-Uni et l’Italie, lui permettront d’annexer les Sudètes (nom de la région tchécoslovaque située en bordure de la Bohême où vivent des Allemands), scellant le sort de la Tchécoslovaquie en tant qu’État indépendant. Et il en fit de même pour la Pologne (1er septembre 1939), entre autres. Le 3 septembre, en réponse à l’agression de la Pologne, la Grande-Bretagne puis la France déclarent la guerre à l’Allemagne.

				Le Führer pousse ses chars vers les Ardennes, dont la traversée par les armées allemandes débute le 10 mai 1940. Après l’évacuation de Dunkerque (26 mai au 4 juin), les ressources militaires alliées ne sont plus en France pour la défendre. Le 10 juin, le gouvernement quitte Paris pour Bordeaux. Les troupes allemandes arrivent à Paris le 14 juin. Le général Charles de Gaulle est alors sous-secrétaire d’État à la Guerre et à la Défense nationale.

				Héros de la Grande Guerre ayant mené les troupes françaises à la victoire à la bataille de Verdun en 1916, le maréchal Pétain accède, le 16 juin 1940, à la présidence du Conseil, forme un nouveau gouvernement à Bordeaux, demande de cesser les combats et réclame aussi l’armistice. De Gaulle, quant à lui, lance depuis Londres son « appel du 18 juin », à la suite duquel il fonde la France libre (régime de résistance extérieure), dont il devient le chef. Le 22 juin, l’armistice franco-allemand est signé : la France est divisée en une zone libre dirigée par le maréchal Pétain et une zone occupée.

				Le gouvernement de Philippe Pétain, qui sera le dernier de la IIIe République, dissoute le 10 juillet, instaure le régime de Vichy le lendemain et prend ses quartiers dans la zone libre, où l’Assemblée nationale lui confère les pleins pouvoirs pour promulguer une nouvelle Constitution de l’État français. Le 3 octobre de la même année, les premières lois sur les Juifs sont également promulguées et la France devient collaboratrice.

				
					Le gouvernement 
de Vichy (1940-1944)

					Nommé président du Conseil le 16 juin 1940, le maréchal Pétain, après avoir demandé l’armistice – signé le 22 juin –, devient en juillet, par un vote de l’Assemblée nationale (à l’exception de 80 députés), chef de l’État français. Il instaure, sous la devise Travail, Famille, Patrie et l’emblème de la francisque (une hache à deux fers), un régime autoritaire, corporatiste, antisémite et anticommuniste (la « révolution nationale »), qui pratique dès l’automne 1940 une politique de collaboration avec l’Allemagne.

					Après l’invasion de la zone libre par les Allemands en novembre 1942, le régime de Vichy, de plus en plus inféodé à l’occupant, ne cesse de perdre du crédit auprès des Français. La Libération, en août 1944, entraînera son effondrement, tandis que le maréchal Pétain et le chef du gouvernement, Pierre Laval, seront transférés en Allemagne.

				

				Alors que la France libre se bat en Afrique du Nord pendant la guerre du Désert (du 11 juin 1940 au 4 février 1943), elle parvient avec les Alliés à repousser les troupes allemandes d’Égypte. En quelques mois, les Allemands sont aussi écrasés à Stalingrad le 2 février 1943. Le débarquement des Alliés en Provence puis en Normandie, ainsi que la forte pression de Staline sur le front Est et le bombardement allié sur Dresde, font que l’Allemagne est à bout de souffle. Le débarquement des troupes américaines, le 6 juin 1944, marque le début de la libération de la France.

				La libération de Paris, le 25 août 1944, et la descente des Champs-Élysées, le lendemain, consacrent le général de Gaulle comme la figure emblématique de la République française. 

				Formé à Alger et présidé par de Gaulle, le Gouvernement provisoire de la République française s’installe à Paris le 31 août. L’Allemagne capitulera le 8 mai 1945. Moins d’un an plus tard, Churchill dénoncera le « rideau de fer » qui tombe sur l’Europe : la guerre froide durera jusqu’en 1989, année de la chute du mur de Berlin.

				La IVe République

				De 1946 à 1958, la France vit sous la IVe République, régime politique qui assure la « reconstruction » en permettant d’entreprendre un redressement économique, favorisé par le plan Marshall (plan américain d’aide économique à l’Europe), et d’adopter une importante législation sociale. Par contre, les « guerres coloniales » et l’instabilité ministérielle minent le régime. Il sera ébranlé par l’échec de l’armée française en Indochine en 1954 et ne survivra pas aux crises provoquées par la guerre d’Algérie, qui débute la même année.

				En 12 ans, la IVe République aura vu passer à la tête du gouvernement français 24 présidents, l’Assemblée nationale étant composée alors de partis incapables de s’entendre sur une politique commune, situation qui fut paralysante pour le pays.
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